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NOUVELLES POLITIQUES, 
publiées à LEY DE, le 23. Décembre 1800. 
L'An fintème de la Liberté BATAVE. 


De MILAN, {le 1, Déceutbre. 
N écrit du Quartier - Général 
de PArmée Frangoife d'lealie, 
à Brescia, en date du 28..No- 
vembre, que les deux Armées 
fe trouvoient en préfence de- 
puis quelques jours ; mais qu'il 
‚n'y avoir. eu jusqu'alors que 


des Efcermouches. L'Aile gauchedel’Ar- 


aux ordres du Lieutenant- 
Général Moncey, eft poftée fur la rive Occi- 
dentale du Lac de Garda. L'Aile droite, 
Commandée par le Lieutenant - Général Du- 
Pont, a pafféle Pó à Cafal- Maggiore. 

De RoverReEDO, fe 28. Vovembre, 

L'Armiftice étant expiré, le 23. de ce 
Mois, en Zralie , Armée Autrichienne quit- 
ta auffi- tôt fes Cantonnemens & fe mit en 
Mouvement. L'Avant- Garde , commandée 
par te Général de Hohenzollern , s'avanga 


Mée Frangoifc , 


Vers l'Ogffo, fans rencontrer les Franpofs.- 


Sur la Nouvelle de cette marche, les Trou- 
pes Républicaines, qui fe trouvoiert dans 
la Romagne & dans une partie du Ferra- 
vois, quittêrent ces Pays, pour fe réunir 
au gros de l'Armée du Général Brune. Du 
côté du Tirol Méridional le Général de /%- 
kaflovich a faitoeecuper , le 25. du courant, 
la Pieve de Tremofine , ainli.que le Limone; 

il a repris toutes les pofitions, qu'occu- 
poit année dernière une Colonne de fon 
Corps, le long de la petite Rivière de 
Tegnalsa. Cette entreprife a été exécutée 
par un Détachement d'Infanterie & une Com- 
Pagnie de Chaffeurs Ziroliens; de forte que 
Ces derniers envoyent à-préfent leurs Pa- 
trouiltes jusques fur le Territoire de Bres- 
cig, Le Quzrtier- Général de Armée Im- 
Périale d'iralie a été transféré de Wirone 


à Willa- Franca. 
ENXTRAIT d'une Lettre de RATIS- 
BONNE du 8. Dicembre. 
, EL'état des chofes a changé dans cette 
ontrée „ depuis le $. de ce mo1s. L'Aile 
Bauche de Armée Impériale ayant éprouyé 
un chec dans la journée du 3, V'Aile droite» 
qui avoit conftamment combattu avec avanta- 
Be, a été obligée d'abandonner le terrein; 
Quelle avoit gagnés; & fa retraite à entraîné 
auk eclte du Corps da Comté de Klenau. Ce 
General , après avoir pénéué au-delà de 


Pfaffenhofen , a dû réograder inopinémcht 
vers nos environs. Son Quartier- Général rê- 
vint des le 5. à Alensberg; & le lendemain il 
étoit de retour dans cette Viile. Les Bagages 
& une partie du Corps du Général de Atenat 
ont repafé le Danube, tandis que le refte fe 
trouve ici & dans les environs , les Avant 
Poftes, de ce côté du Fleuve, occupant les 
Hauteurs d'4bach. Mais il fe fait aujourd'hui 
des mouvemens , qui annoncent le prochaía 
départ de toutes les Troupes Impériales pour 
ta rive gauche du Danube. On ignore encore 
quelle eftla dire&ion, que le Corps du Gé- 
néral de Klenau doit prendre, Cependant les 
Nouvelles, qu'on regoit des progrès de l'Ar- 
mée de Betavie fur la Rednitz, font préfu- 


_mer,.que le Comte de Alévau fe dirigerà, 


avec fes Troupes, vers le /weut- Palatindt, 
pour s'y réunir au Corps du Géneral Impérial 
de Simfchön. Le Corps Auxiliaire Bavarafs 
fous les ordres du Prince de Berkenfeld, quis 
au commencement de ce mois , avoit quitté Je 
Haut-Palatinat & fuivoit le mouvement de 
celui du Général de Alenan, eft rerourné auf 
vers ce Pays, menacé en ce moment par les 
Troupes Gallo- Bataves. °° 

‚ Hier, l'on n’avoit encore ‘ici, presqu’au- 
cuns dérails for PA&tion du 3. du courant, 
& fes fuites pour la grande Armée Impériale. 
On fcavoit feulement jusqu'alors que la pies 
grande partie de cette Armée s'étoit retirde 
derrière l'4uu. & que lArchiduc Jeen avoir 
établi fon Quartier- Général à Mfuhldorf, Mais 
Zujourd'hur un Courier, arrivé d'Alt- Oertin- 
gen (fur l'autre rive de }'4rn,) où fe trouve 
maintenant le grand Quartier: Général Autri- 
chien, nous a apporte quelques informations 
uktérieures. Savant le Rapport qu'il a faits 
le mauvais fuccés de l’ Affaire du 3. doit Ctre 
uniquement atribué au mouvement d'une Co- 
lonne Frangoift de 8. à to. mille Hommes, 
qui, s'avancaut par un Chemin, qui n'avoit 
point été oceupt, tomba inopirément fur le 
Corps de réferve, commandé par le Géneral 
Comte de Collomwrarh,-& parvint à le faie 
pliers L’Aile gauchede l'Armeée Impériale fe 
vit par-là forcée d'effectuer également fa re- 
traite, Une grande partie de lArtillerie de 
réferve,-& un grand nombre de Chariots de 
Maunitions, tombèrent au pouvoir des Fraa- 
fais, qui Arent auflì beaucoup de Prifonniers. 


‘La perte en morts & bleffés n'a-pas été. confi- 


dérables Ies Troupes Impériales n'ont de mê- 
me perdu que peu de terrein, parce que VAile 
droite, qui avoit eu.des fuccès conítans, ac- 
courut promptement & arrêca les progrès des 
Frangois, Les Froupes Bavaro- Palatines 
« Ed 


ent le plus fouffert & ont beaucoup perdu 
en Prifognicrs, — A ce récic:des principates 
cimtoaltances de Îa journée du 3. Décembre, 
Je fus-dit Courier a ajouté, que les Autri- 
chiens font toujours maîcres de la Tère-de- 
Pont fur l’Zax , point três- important; qu'on 
avoit resu au Quartier - Général des Nouvelles 
erès-agrdables du Firod % du Pays des Gri- 
fons; que le Général de Ziller (à ce qu’on 
difoit) avòit pénétré dans le Vorarlberg, àla 
faite de quelques avantages, &c. ” 
EXTRAIF d'une Lettre de Municu 
du 7. Décembre. 

‚ Suivane les notions les plus certaines, 
que lon peut fe procurer, an milieu des 
Nouvelles contradittoires, qui circulent 
d'un inftant Al’autre, il paroît, que , depuis 
Fa journée du 3, de ee mois, il. n'y a eu en- 
tre les deux Armées que des Canonnades 
infignifantes ; que le Quartier - Général du 
Genéral Moreau eft depuis hier à [laag àÀ 
to. Îieucs d'ict, & que les Avant-Poftes 
fFrangois teulement s'étendent jusques près 
de Miuhldorff, où Tes Impériaux doivent 
être en forces, Rien ne confirme , qüeles 
Frangois aient effectué jusqu'ici le paffage 
de lx, fùr aucun point. En atterdant, 
à ce qu'on a appris des bords de l’Z/er, Ns 
font rentrés, le 4. de ee mois au foir, à 


Landshut & à Freifingen, où le quatrième. 


Corps de Armée du Rin s'eft porté avec 
la plus grande rapidité de la Haute - Sona- 
be. Ce Corpsa fait fa jon&ion avec l'Ai- 
le gauche de VArmée Frangoife ; & le Gé- 
néral Colaud, quf le commande pendant 
Yabfence du Ereutenant- Général Ste. Su- 
zani:e, eft arrivé ici avant- hier au foir, ” 
EXTRAIT d'une Lettre de Municr 
du 9. Décemdre. 

‚… Quoique nous {foyons, pour ainfidire, 
fur le théatre même des Combats, il n'en 
eft pas moins difficile pour nous de juger: 
des opérations Militatres, qui fouvent 
trompent les Généraux ennemis les plus ex- 
périmentés, ê à plus forte raifon des Spe- 
&ateurs moins intéreff$s & moins mmftruits 
dans l'art de la Guerre, ** La journée du 
, 7. Décembre, difoit hier la: Gazette de 
‚… Munich, étoit deftinée à un paflage gé- 
„ néral de 1'Zuj-par les Troupes Frangoifes: 
‚‚ Le bruit court, qu'il a été effe Aué fans 
„ beaucoup de perte: Le Quartier- Géné- 
‚‚ Tal doit avoir été transféré au-délà de 
so. Miuhtdorff. ” On n’apprend plus rien, 
zujourd’hui, dece paflage général de FJan „ 
qui a éré tenté apparemment, mais dont la 
tentative peut fort bien nlavoir été que fimu- 
Ne, pour couvrit d'autres projets. D'aprês 
ce A vie certaine, PArmée Fraongoîfe a fait. 


depuis hier (8. Décembre,) en dert id 
P4un ‚-un grand mouvement fur fa droitér 
& fe dirige vers te 7irol. Le Général Mi 
reau a aujourd'hui fon Quartier - Généril 
Aiding près de Rofenhaim, Om dits gut 
ce Commandans a recu avis, que rArmée 
du Général Jacdonald a pénéré dans 'Ò 
ber -Innthial; qu’une partte de celle -cif? 
dirige Cur Znfpruck, eu descendant 1/7’ 
& que le Général Jloreau n'attendoit 9P5 
cet éwénement pour attaquer le Firof-S! 
Ptentrianal, Tout femble aanoncef d 
grands événemens. ” 

De FRANCFORT, le 54. Dicembrte 

‘Suivant les Letrres de Nuremberg du !% 
de ce mois, les Troupes Gallo - Datar { 
étoient entrées la weille-aufoir „ & venoiël 
de pouftèr de-là en avant vers Vey;nard: 
Le Général en. chef Augereau arriva le af 
à midi > Bamberg, avec fen Chef-d'E 
Major Andrdofy: Ils venoient de Juri? 
bourg ; le dernier avoindirigé jusqu’alorst 
travaux de Siège devant la Citadulle de cf 
te Ville , maintenant bombardée par k 
Troupes Bataves; le Général en chef, 3 
pellé peut- èrre auf à JA úrtzhourg pat lef 
Plaintes Cur quelques attentets commis P* 
les Payfans fur des Ofliciers Frangois, Y 
rendu la Proclamation fuivante, 

Armde GALLO-BARAVE. — Au Q!47 
ier -Geudral a WürrTznounre, CE 
Frimaire an Q. (8. DScembre 1800. ) 

PROCLAMATION dut Général en chef 

AUGEREAU. 

s, FTARITANS DU Pays pe Wir tTf 
BOURG ‚La Guerre defole , depuis longtem*’ 
vos Contrées : Nous gemiffons, ainfi-que vols? 
de ce terrible fléau. Le Gouvernement F4”, 
pois avoit propofé la Paix, Autriche Va ré{? 
fles VOr de Kngleterre a € plus puiffi! 
que la confidération du Bonheur des PeupléS” 
Qu'importoit à Uefutrichie, que le Fhéatrc d* 
opérations Militaires fe trouväc fur les Terré 
de 1'Euzpire ; elle croyoit 2 couvert fes Era!” 
BPerbditaires! Tes Commiffaires Aglois, € 
permanence auprès des Armées, furveill€® 
Yacquit de leurs Fraites. Vains cfforts! Q?* 
peuvent des Armées ainfi.folddes contre 
‘Eroupes, qui combactent pour la glgire & Is 
profplritd de leur Pays! L'Armée, que SÉ 
commande , pourfuit fes fuccès. La Vitoitf 
fignalée, renmortée, il yv a quelques jours ” 
fur les Antrichiens par VAxmée du Rhin 30* 
ordres du Général Moreau, ne laiffe plus 4! 
cun efpoir vl’ Fmpereur. MH fe verra contr 
de follictrer cette Rui, qu'on avoit eu:la 667 
nérofité de lui prapofer. Ke Geuvernemef 
Fraengois n°cft point PEnnemi des Peuples & 
ne left même pas des Gouvernemens, puisqu £ 
cherche àles Gelairer fur lenrs véritabtes infé 
rêrs. Te Frangoiseftfait paurtrouver des di 
par-tonts- pas -tout il.doit Ceve mefpcld. 


je 


2 MAmrTANs Du Pays DE WÜRTZ- 
ERG, vous venez d'être témoins d'un 
ind atrentat! De vils Aflaflins ont aftagué 
el Officiers Franpois, pour avoir leurs dé- 
gilles. Deux des coupables font arrciés; 
4 Era fait un exemple terrible de ces mifgra- 
°s. Je pardonne, pour cette fois, à la Com- 
Une, où ce Meurtr@ a été commis. Que les 
Ullifs furveiltent leurs Adminiftrés! je dé- 
jie, Gure je ne ferai plus auflì indulgent; & , 
N U Crime pareit venoit à. fe renouveller. je 
bh, Aerai l'ordre de livrer aux flammes les Vil- 
„ets , dont quelques-uns des Habitans fe font 
cAdus coupab'es; toutes Fes Maifons feront 
pr tites ‚ & it n'y reftera pas pierre fur 
être th °° (Signé) AUGEREAU. 
De Leype, fe ao. Décembre. 
pees Letres de la Frontière de la Swipe, 
de ta Sue même, nelaiffentaucun-doute, 
ie les hoftilités n'aient auflf éeé reprifes 
„ties Confins des Grifons & du Firol; mais 
„e prouvent en même tems, à quel excês 
„Pafion de la Guerre eft pouflée à lexpi- 
Won du Siècle Philofophique, en: la faifant 
N eoeur de Hyver dans des Contrécs, où. 
jeeine on peuc franchir les neiges au mi- 
be de PEté. Hommes, Animaux, tout 
Suit, tout périr: On Gerie de Feldkirch, 
Ni Décembre, que, la femaine précéden- 
„2 Une Avalanche étant tombée fur une Di- 
on de 30. Cavaliers Franrois , qui-traver- 
Îlent les Montagnes, Fon n'en avoit pw 
\irer quetrois Hommes & cinq Chevaux 7 
he St „le refte avoit été inhumé vivant fous 
ten eiges: Sans doute ce trifte aecident ne 
era pas le feul de fon efpèce. 
SUITE de VEXTRAIT dela Correz- 
SPONDANCE, relative à la Nego- 
ciation de Paix entre la [RAN 
CE @ VANGLETERRE. 
‚2 A la fin de fa Note du 20. Septembre 
‘fous le No. NNX.) Mylord Greaville obfer- 
Dt, & guc des circonftances même , men- 
© Honnées par le Gouvernement Pranreuis, 
„Omme exciufivement avantageufes à l’/u- 
)Eriche, dans la prolongatior de l’Armiflice 
> Continental, plufieurs éroient évidemment 
E favorables aux deux Parties & l'étoien: pres- 
‘Qu'également: Que la France perdoit, auhì 
„Peu que 1'futriche, de vuë la mefure de 
„Heernter dans Vintervalle, de rérablir, de 
Á gePfereer fes Armées; que, fi les Subfides 
11 € Angleterre fervoient à on Allië pour 
4 formation & le transport de fes M1ga- 
î PR ‚la France avoit approprid à des objets 
, Emblabtes les Contributions rigoureufes, 
'l@vées dans des Prys, que Vexiftence mê- 
“Me de l'Armiftice n'avoit pas exemtés de 
Cette calamité &e. Fnfmil Ieri patoiffoit, 
Qu’ anrune partie des fuccês variés de la 
terre Continentale n'eutorsfoit fes Enne- 
Wis ar ctactridwer ua afcendart Fur le coura- 
‘8e & lardeur des Armies Autrichiennes: 


‚r Mais , Cajoutaic-il) quand même Ïes afer- 
» tions du Gouvernement Prangoisà cet égard: 
‚, feroient mieux fondées que S, M. ne le con- 
2. Goit, le principe en lui-mâme feroit tou- 
», jours inadmiffible. Il eft impotlible, que 
> &. M. admette , qu'on lui demande une 
s, compenfation pour l'étenduë des avantages 
, Quelcongues, que fon Allié pourroit rceti- 
s» Fer dela continuation de l'Arm:ftice. Néan- 
s Moins cette compenfation même cft , en 
s, qQuelaue forte, offerte par Sa Majetié, en 
sy Confèntant k une Zrève Maritime, fous Ìcs: 
s, Conditions qui ont déja été accordées par 
» 32 Majefté: Elle a fait des facrifices confi- 
> dérables; & Elle a donné à fes Ennemis 
„, des avantages très-grands & très-évidens, 
‚que par leurs repréfentations ils sfForcent 
‚‚ en vain de déprécier: Elle a donné par-!à 
‚ 5 toute l'Ewrope un gage précieux de fa 
», follicitude pour le bonheur général, & à 
s fes Ennemis une preuve inconteftable de 
, fes dispoficions paciftques: Mais „ en cé- 
, dant à la demande qu’on lui fait anjvur- 
… d'hui, E'le facrifieroit ees moyens de dé- 
„fenfe atuelle, & cette garanue d'une füre- 
…, té future „qu’Êlle n’a pu acyuérir que par 
‚, les plus grands & les plus. mémorabies ef- 
s, Forts, & auxquels Elle ne fcauroit renon- 
cer que lorsque le réfultat des Négocia- 
tions , auxquelles Rlle a déclaré vouloir 
s‚ prendrepart, aura couronné fesefforts pour 
‚, le bonheur de fon Peuple, & pour le réta- 
…, bliffement d'une Paix fùre & honorable. * 

sr be Commiffaire Otto témoigna, par une 
Lettre (fous le No. NXXNIE,) darée du lende- 
main , 21. Septembre, ** le regret le plus vif, 
‚» avec lequel il avoit va, que le Roi & fes 
‚, Miniftres n'étoient point dispofés à adopter 
‚, les principes de conciliation , qu'il avoit 
…, Gnoncés dans fa Note du 16 Septembre. 
‚…, Ce n’étoit pas uniguement pour discuter 
»… ces principes, mais dans lintention de pro- 
», pofer de nouveaux moyens de conciliation 
, qu”il lui avoit demandé une entscvuë par fa 
…, Lettre de Îa même date. ”” Pavois tout 
lieu de croire, (Ccontinuoit-il,) gue mes ez- 
pPlications euffent levd les dificultés, gui s'op- 
polent encore à la corclufion d'un Armifiice 
général. Hous défrez, MyLonRD, que it 
vous donne ces explications par écrit: Milles 
font relatives aux deur points les plus impor- 
tans de votre Note; ledroit de changer ‘a po- 
frion des Escadres de ta Republigne Penduent 
'Armiflice, & le fort des Alliës de la Grande- 
Brérgne. Pe fuis autorijd à oontentir, gue 
bes Vaifleaux de ligne Francois ne fortent poins 
des Ports, où ils font adkuellemenr; B, A S. 
AL insfte, pour gue fes Alliës Faict compris 
dans PArmiflice propofd, jr fris encore auto- 
rijd à confentir , qu'ils jouiBent dis mémes 
avanbages, que les Mlids de ba Republigue- 
Pour expliguer de nouveau les insentie=: du 
Premier -Conful, Mr. Otto joigroit à “a Let- 
tre une Ate (ingituiée Projet d° Armiflice … &- 
qui fe trouve fousle No, XANIE, ) renvovant 
pour ne point restarder des communications de 


ete nfmportance, k une autre occafion fa Ré- , été rompu dans l'intervaile, il feroitfsel), 
ponfe à la Note de Lord Grenville du 20. Se- , dans le cas où S, M. accderoit aux ein 
Prembre , comme effectivement par un petit „ res Propofitions, — i/ feroit facile dé], 
Billet Cfous le No, XNNIII,) il luifit parve- reprendre aux Arméesrefpeäives leur pie 
i vArimij 

ca’ 


vir , deux jours après, le 23. Septembre, cet. „, midre pofition. * ‘Le Projet d 
te Réponfe, qui fait le No. NXXXIV. de la fous te No. XXXII. eft unc Piece trop € de 
Correspondance. Au refte , Mr. 0440 aiou- tielte pour ne pas la faire connoître €? in 
toit'à la fin de fa Lettre du er. Septembre, tier. (Mous l'inftrerons dans une Fet d 
que, fi PArmiftice avec 'durriche avoit fuivante.) * 
pen ntt mn Ù 4 
Par ordre & de la part de SAL. le Roi de DANEMARC e de Nor wi GUE, 0# wo, 
tit „gwen rembourfement de la quatrième Epoque de payement, échéant le 3t. pest 
18oo. G' Zo. Juin 1801, des Obligations à la charge de Sa dite Majcflé, on en a fait le ie 
ge fuivant , en préfence du Notarre G. van Homricu & Témoins, €? ce des ovigalis, 
én date du 1. Janvier 1786. cent foixante-quinze Pièces, chacune du montant de f ®% 
de Capital, numêrotdes refpelivement + Nos 43. 74. 97. 113. 119 139. 155. 196 A 
342» 378. 383. 402. 414. 415. 419. 477. 478. 490. 529. 542. 573. Ól4. 683. 725: En 
739. 777. 813. 840. 874. 884. 929. 947. 952 969. 980. 994. 1037. 1049. 1079. io 5 
1139. I14O. 1159. 1170, 1273. 1327. 1348. 1364. 1372. 1397. 1412. 1421. 1500. 14 
1S5I. 1580. 1590. 1620, 1734. 1761. 1768. 1803. 1812. 1815. 1850. 1857. 1907. Di, 
1975, 1934. 2040. 2042. 2089. 2085. 2110. 2154. 217I. 2209. 2242. 2246. 2266- a, 
o2ró, 2326. 2394. 2398. 2526, 2545. 2540. 2657. 2708, 2737. 2763. 2784. 2798. 28, 
2850. 2855. 2969. 2875. 2898. 2944. 2955. 2970. 2975. 2995. 3022. 3036. ZO44e 2% 
3068. 3082. 3084. EE 3164. 3182. 3192. 3205. 3247. 3248. 3264. 3266. 3293 G/A 
3311. 333I. 3334- 3340. 3354: 3374- 3594. Zld. 3417. 3475. 3480. 3529. 3559 Hon, 
3668. 3696. 3687. 3691. 3700. 3718. 3728. 3730. 3748. 3780, 3791. derd Er 9 
3924. 3934. 3938. 3972, 3987. 3908. 4028. 4030, 4113. 4157, 4164» 4176. 4192 Mit 
4343. 4499. AST. 4546. 4582. 4584. C' 4593. &- des Obligattons en date du 1. Ji 
1736. foixante-quinze Pièces, chacune auffi du montant de f 800. @ nuurcrotdes ref, 
wement: Nos 28. s6. 59. 105. 116. 126. 131. 151. 170. 176. 1892. 184. 186. 204 0 
239» 260. 206. 318. 431. 514. 529. 539: 571. 603. Ól5. 640. 668. 671. 684. 707 Ön 
27. 732 79F: 85Oe UTO. E72. 913. 995. 998. 1038. 1039. 1082. 1108. 1110. pe 
1123. III, 1220. 1239. 1263. 1269. 1279. 1332. 1360. 1372. 1389. 1415. - 1427. Me, 
1454» 1504. 1510, 1587. 1660. 1696. 1716. 1722, 1727. 1764. 1831. 1858. 1883. & zón 
Les 165. Obligations Jus -nommees feront rcmbourftes par Sa dite Majefté le 31, Décembre 160 N 
Ee les 75. Obligations Juivantes au 30. Juin 1801. au Comptoir dARNOLDUS Finbij 
& AMSTERDAM; € on n'en payera aucuns Intérêts ultérieurss mais elles font cor fn 
rées comme renibourfables. On payera an même Coinptair de la part de Sa dite. Majch* 
a. Jenvier 1801. G de fuite pendant le mbme mois de Yaurvier tous les jours le mati®, wr 
puis 9. heures jusqu'à midi, excepté les Mardis & Samedis, en retirant les Coupons s hr) 
wee d'Intdrërs à 4. peur-cent, Cchmë fur les Obligations, datbes le 1. Fanvier 1736. 4 É 
que le Capital des Oöligations fus-nomiubes fertics par Tirage , en retirant ces obigati’ 
avec les Coupons d'Intérëts reftants 9 
PusLicaTioN. N'ayant depuis trois ans aucune Nouvelle du Voyageur Mr. MA 
Trmieu Giese, dgé de 34. ans, mé ici; CP we frachant fon domicile présent : Nous fl Ke 
fignés , Cwratenrs, V'invitons par la Préfente , de Je vendre dans Vefpace d'un an ches ni 
ou en perfonne ou par guelgu’un muni de fg Procuration duëment légalifde &2 atteftée, 4} 
recevoir DIléritage qui lui revient après la mort de fa Mères autrement les autres Hie 
tiers le pastageront entre eux en vertu de la Loi, en 
GoTnEamBOURG le 26, Oftobre 18co. (Signé) Cr.ars Bukcen el 
Jonan Jacon von ouTE sl 
On demande une Demoifelle de la Religion Proteftante, de qui on puifle fe procur! st 
témoignages Jatisfaifants pour les moeurs, ainff qu'à Végard des talens requis pour or’, 
une bonne éducation à une jeune Demoifelle d'environ douze ans. Sadrefer par écrit à À hi 
chez le Libraire }. H. Marror, fur Je Rockin, Près de la Bourfe, à AmsTERPS k 
Les Lettres Franco, ; Ì 
bec / 


A LE YDE, au Bureau des NouverrLeEs Poririqus.h 
Par ÂBRABAM BuLVUssfé, le Fezaa 
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ZN NUMERO Cii.- 
SUPPLEMENT AUX NOUVELLES POLITIQUES, 
jd publiées à LEYDE, le 23. Décembre 1800. 


k L"An fixième de la Liberté BATAVvE. 

ft * » Eat H ' 
£ E ViENNE, le 6. Décembre. Quelque efpoir, qweufent fait coneêvoir pour 
: He réusbliffement de la Paix les befoins des Nations; Ie eri de PEurope facrifiée. 
d à l'ambition, au défir des Conquêtes, & à la vaine gloires la Saifon même; 


á où le fentiment de I'humanicé ordonne de leiffer aux Peuples foulés, aux Mili- 


€ Îres haraffés, le repos, que la Nature accorde & commande; — lafcène de fang & de 
“tage set rouverte à l'entrée même du mois de Décembre: Et voici In manière, dont 


S\ Supplement , aiouté hier à la Gazette oficielle de Pienne, l'annonce au Pubsic. 


ú ? Malgré les facrifices multipliés , auxguels S. MT. Impériale s’eft déterminée, ainfi qu'il eft 
„erfellement connu, pour procurer à fes fidèles Sujets & à fcs Etats-Héréditaires le bien- 
de la Paix, V"Ennerai a néanmeins jugé à propos de dénoncer la cefTation de PArmiftice , 
Actua pour parvenir par cette voye à des Négociations définitives; dénonciation, qui a en 
Ni le 13. Novembre tant en Allemagne qu'en ltalie. Comme par cet Armütice ilavoit été 
venu pour Armée en Allemagne, ““ que, dans le cas où l'une des deux Parties voudroit 
le rompre , celle-ci feroit tenuë d'en prévenir l'autre quinze jours d'avance , de manière que 
Ce ne feroit qu'à l'expiration de ce terme que Ies hoftilités recommenceroient; ®” Son Alt. R« 
Archiduc Jean jugea en conféquence convensble de concentrer 1’ Armée dans une telle pofi- 
“A, qu'en très-peu de tems elle pùt être mife en mouvement fur tous les points , afin de 
\Ppofer vigoureufement à toutes les tentatives de VEnnemi. D’après ce deffein V'Archidue 
per la conduifit, le 28. Novembre (époque de la reprife des hoftilités, ) jusqu’aux envi- 
: nis de Mafing ; mais il Fur oblige d'y faire halee , parce que la pluye, qui étoit tombée du- 
vilt 36, heures, avoit gâté les Chemins de traverfe , au point de les rendre abfolument impra- 
f abies ‚ & que même les Grands- Chemins ne permettoient point le paflage de Artillerie ni 
\ Munitions de bouche; de forte qu'elles ne purent arriver en même tems au- Quartier -Gé- 
ral. Le 29. Novembre, l'Armée prit la pofition près de Neumarck; & ce fut- là, que l'Ar- 
\iduc Jean apprit, que, la veille, PEnnemi avoir attaqué nos Avant-Poftes, qui occupoiene 
' ponte de Maag à Muuich, ainfi que ceux qui obfervoient la Route de Waferbourg ‚ & qu'il 
‘it force les uns & les autres à fe réplier. Enfin, après une marche uês-pénible, l'Ar- 
he Arriva, le 30. Novembre, à AZmpfing: Ici, & au moment que ! Avant-Garde y parvint, 
u Eetaireurs informèrent t'Archiduc Jeaz, qu'une Colonne ennemie, Commandée par le Gé- 
eral Ney, avoit auì été en marche fur Ampfing ; mais qu inftruit. que nous allions occuper 
pe Pofition, l'Ennemi avoit jugé à propos, & approche de nos Colonnes ‚ de fe retirer dans 
oe Ais jusqu'à laag. Lafatigue, que notre Infanterie avoit foutenuê pendant une marche 
wicile de 12. heures, ne permettoit point de la mener fur-le- champ à l'Ennemi. „Ainft Ar: 
Aiduc Jean fe contenta de tout dispofer , pour commencer lattaque le lendemain, ú 
p2° Dans l'intervalle, S. A. R. fur informée, qu’à la vérité l'Ennemí n'avoit encore rien en- 
‘gePris jusqu'au 27. contre le L. V. M. Simbfchôn, [ qui commande les Forces Autrichiennes 
prs le Haut-Palatinat;} mais que le Général ennemi Angertau avoit atcaqud, des le 2. 
Près- midi. les Troupes Ele&torales de Afayence, qui néanmoins s'étoient mainrenuë: dans 
F pofition, & avoient fait 2. Officiers avec Go. Ilommes Prifonniers de guerre. — Nos 
\vant. Poftes près de Maferbourg, que V'Eonemi avoit déjà forcés le 28. à fe réplier; ferent 
gaques une fecande fois le lendemain, & obligés à fe retirer dans les Retranchemens: Mais 
kik il fat fait fur \'Ennemi un feu fi vigoureux & fi bien nourri, qu'il fe vir arré:& 
Ns £ arès ultérieurs. °° 
KE ke ED tceubre: PArchiduc Jean aexpédie, de fon Qaartier- Général à Haun, le Ca- 
Sine de Cavalerie Jiörger, pour porter ici la’ première Nouvelle de lartrque, qu'il venoit 
Slivrer ce jour-la à V'Ennemi, en conféquence des dispofitions , que nous avons annorcges 
edele. Ra effet, à la pointe du jour, Armée avoir marché fur trois Colonnes à VEnne- 
pe? Gei occupoit une pofition três-avantageufe fur tes Hauteurs:, UI s'y déf ndit avec la plus 
lande opiniâtreré: Piufieurs de nos attaques réitérées farent repauffées: Miis enfin, maleré 
\bravanre de V'Enremi, il dut céder à celle de nos Troupes „auxduêlies demenrale Victnire: 
pols fommes reftés maîtres du Champ-de-Bataiile, de 6, Pièces de canan. & d'envirun goo. 
fanniers. Durant dix heures confécutives elles fe battirent cortre un Ennetsi, gui ne cé- 
leit le terrein que pié à pié. L'Archiduc Jean fe louë particulièrement de la manière diftin- 
Heee, dont fe font conduits dans cette Action le Régiment de Lacey, qui a eu trois Oficiers 
lon Erar- Majar bleffés; & Île Régiment de Veczay, Heffers: Il fait également Péloge da 
1 Siment de Benyomekv; du 6ome d Infanterie; des trois Baraillons des Warasdins % des Mul. 
Wjkess du Régiment des //t//ars des Frontières; enfin des fervices , qu’a rendus la groffe Ar 
Îlerie & PArsillerie à cheval. Son Alt. R. fe louë fur-tout de l'activité & de la bravoure 


== eer 
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deu Général. Wtjor Loppert, qui conduitoic 1 Avant-Garde, ainfi que du Capitaine 77801 
des-Ziefjans de feezays Qui, àlarcre de fon Escadrone, tomba, le fubre levé, fur vue Barn 
rie ennemie & Femporta. La perte, que hotis avons faitt-en bhflés danscette Auns BE iq 
ras peu confidérabie. Comme les dezails de la perce.cmentier n'éoient pas encore conttaté>; 
VArchiduc Jeka fe propofoit de Ta faire conmbure ihceflammênt des ue Rapporeriureur 
‚ Dans le même teins que cate A@fion a culieu,le B: V.' AL de Altenau, Suivant Ie Raf N 
port gue J'Archiduc Zean en àrecu, a paflé le Dayube aves le Carps fous fes ordres & sb) 
avaacé jusqu'à Abach: Il a fait Eesucoupde Prifonniers dans cette marche; & ila occupésstran 
hingen: ainfì que Ratisbonne. Tie Général. Miâjor Mecferya fait Priforniers à LendsDet VE 
Goinpagnie-de Grenadiers:avec trois Olliciers, — D'après uri fecond Rápport de S: Alike 
parcit,:que le a. Flie s'eft avancte avec fon-Armée fur Haag, d'où:l'Armée ennemie SE 
retiréé la wuit précédente fur MoPenlinden, où elle -s*étoir de nouveau mife en pofition. L A 
vant- Garde, qui la talonna;dans cette marche, lui fit so, Rrifonniers. L’Eancmi a auf ab, 4 
donné la grande Route de Walerbourg, & s’eft retiré, de ce côté, jusqu'ù Ebersherg. 
Corps contidérable, qui avoit été détaché fur Landshut aux ordres du Lieutenant- Veld-Mú 
réghal de Rienmeyer , eft aulì arrivd dès le 2, Décembre'avant midi près de Dorffen, &S* 
cemplettement réuni avec l'Arméc, ” As: 4 Aret Ee 
Les. Lettres particulières ajoutent à ces dérails oficiels, que WÄrchiduc Fcan n'av0 
pas-eu.de tems à,perdre, parce que le Général Marewu étoit dans ce moment mème o5 
cupé des dispofitions , pour fòrcer le paflage dans l’siutriche- Supirieure, & que wout” 
res manoeuvres avoient pour but de-pénétrer dans les Exars. Hóréditairess. ce que net 
zeux fuccês de Vatraque du 1. Décembre a provifirement dúrangé. Cependant, quo, 
qu'on ait-tout lieu de fe féliciter d'un pareil début, Vaffairé d'ëté trop peu decifive, 
tes Armées font trop rapprochées Pune de l'autre, pour ne pas attendre les Rapport de 
térieurs avec impatience. Au refte, elles feufrent exttêmement toutés les deux de cêf 
déteftable Campagne-d'Iyver: Le ‘fol eft trempé au point que l'Artillerie n'y avad® 
qu’A:foree de facrifier des Chevaux :. Les transports des Vivres même font lents & pet 
fürs: Les Soldats dans leurs Tentes couchent au milieu de la pluye & de la neige :: Mi 
ainfi le veulent les caprices — de la Guerre: Er l'on affure, que notre Armée eft re 
plie d'erdeur & de courage. — Quoiqu'il en foit, VArchiduc Charfes, toujours bienf?l 
faat pour te Militaire & occupé de fes befofns ou de fes foufftances, lui a envoyés, 
fes propres fraix, de la Bohème 30. Voiures chargées d'Eaú-de-vie, pour rechauffer 
ceux qui en ‘auroient le plus befoin, En attendant, l'on voit, que, malgré tour ce dÌ, 
a été die & repété, cer iHuftre Guerrier n'eft pas de fa perfonne à Armoe: & aues 5, 
aft vrai, qu’il aitapprouvé le Plan de cette Campagne -d'Hyver, quiluia été communiaté’ 
FArchidac: Jean, fon Frère, fecondé par le Génératde Lauër , fera chargé de Vexécurio?? 
La Gazerte de la Cour du 3. de ce mois a donné, fous la Rubrique de Mongries 5 
détails fuïvans fur tes progrès a@tuels de la Levée Nationale dans’ ce Royaume. “ Le 
vs. Alilices-Infurrediounelles Hongroifes vant du Comitat de Pefih que de ccux de Gran 
„ de Hont font déjà arrivges dans les environs d'Oedenbourg. On divile l'Infanterie £ 
>. Batzillons, la Cavalerie en Régimens. Les Contingens des treize Comitats de c€ côn 
s.du Danube forment.g. Bataillons d'Infanterie, & 2. Régimens & un Escadron & defi, 
„ de Cavalerie. Les onze Comitats de l'autre côté du Danube ont fourni 6, Bataillon 
„ d'Infanterie, & 2. Rúgimens & un Escadron de Cavalerie. L'organifarion des fi é 
… ces-Infurre@tonnelles de Croatie & d'Esclavonie doit fuivre inceffàmment. On éteblif 
‚… \'Höôpital principal'à Areutz, dans un grand Château du Prince d'Eferhazy, fimé pf 
‚> 2, lieuës d'Oedenbourg, & offert par ce Prince même à cet ufage, S.A. RA 
‚‚ chiduc Palatin Jofcph a vifigé en perfonne ce Château, & l'a trouvé excrèmemf 
‚… propre au but propofé, * 


EXTRAIT d'une Lettre de ViENNe du 6, Décembre. ‚ 
‘ss Mylord Minto, Envoyé Britannigue, vient de recevoir ‚par un Courier de Malt: 
ja Nouvelle, qu'une Flote de Vaiffeaux de guerre & de Transports JZrg/ois venoit ej 
paffler, avant I5coo. Hommes de Troupes à bord, & qu'elle avoit continué de- Hè ' 
route pour l'Egypte, — L'on n'a pas encore des Nouvelles de VArmée d’/falie, OU le 
fortes playes-ont tellement groflf les eaux des Rivières, que les opérattons de Guerré ie 
pat été retardées dans un Prys, qu’ellesicoupent de toutes parts. En Allemagne dor 
Armée va recevoir encore’ des Renforts confidérables. Le Corps des Volontaires d A 
riche, & celui que nos Commergans ont mis fur pié, fous les ordres du Capitaine hee 

gorp, ont recu-ordre de fe mettre le 14, en marche pour s’y-rendre.. L'Archiduc C24 


e trouvwe Pilfen Kia tête d'un Corps de dis - mille Hommes, faifsnt partie dë ia zievde: 
MR maffe de Bohdse, dens ev nombre beaucoup d'hsbiies Tireurs, qui fe tenacnt prets 
‚\r ta Frontière à agir d> comeervavec Armed, dès que les. circonitenees Vexigeront. © 
EATR AIT des Wonwelles dACGEROUWG fusqgivu 6. Disembre, 
» Ce fut avant- bier, qu'on Conrier de PArmae, depeche per se Genéral Bersrard , aopor- 
Wu Conrmandent Francois de notre Ville, Chafelle, uwe Lertre datde la veitie de: (Yuertier- 
tngral du Giaëral Aforeau à Anzing, qui fut publige autii-tôt.& portoit en fubitance, ** que 
les Autrickhiens , fers d'avoir repouflé avec toutes leurs Forces les deur Divifions de Ney 
& de Baftoul, Vefpace de deux lieuës de terrein, s*érotent déterminés à pourfu.vre leurs 
‘prétendus avantages, ‘Le Général en chef, Cpourfuivsit-oa ) défirant battre PE-nemi k 
‘nforces egales, fic la nuit du 1. au 2. Déveinbre un mouvement en artière, afin d'ense ser ies 
“Impériaux dans les Deiilés de Mobenlinden, Fn efför, ce matin à 7. heures ils nas ont at- 
»taqugs, ainfi que nvus le défirions; mais ils ont Cé reus de fagon qu'à midi & demi nous 
sleur avions dé;à pris-c3. Canons & 120. Cailfons. On peur calcuter de-la leur déroute en-- 
wtière. Le nombre des Prifonniers n'c{t pas encore connu; mais il doit être uès-confidéra- 
hble, puisqu’ilen arrive à tout moment,” Peu après tne Lertre da Général Defolles, Chef 
e 1'Ytar- Major, au mâme Commandant, Tui demandoit des (duarciers pour 9. mille Prifon- 
lers, qai alloient y paffer: Et une Lettre, éerite par un Oficrer de VErat- Major- Gér ral 
hi Q artier- Général d'.Auring, le 3. Décembre, à 9. heures du foir, annongoit une Victoire 
Complete. ** Le Générsl en chef Cy érait-il dit) avoir transféré, le 30. Novembre, fon: 
n Quartier-Géaéral à Mlaug. Nos Troupes n'éroient pas encore réunies. L’Eancmi en prov 
» ica, pour fe jetter, le lendemain, 1, Décembre, fur les deux Divifions (Ney & Bafldnd, >. 
happartenant à l'Aile gauche de Armée, conduite par le Général Grenier. Les autres Divi- 
5.fions ne purentarriver à leur deftination affez à tems5 &le terrein nous étoit peu favorable. 
» Toutes ces confidérarioas engagèrent le Général en chef à ordonner la retraite de fon Ar- 
» mée, gui fe fit dans le meilleur ordre. Hier, 2. Décembre, à-5. heures du matin , les der- 
» nières Troupes défilèrent par Bayrisch-llaug , pour prendre pofition dans les. environs: de 
mw Flobenlinden. Deerant le cours de la journée Armée ‘s'y réunits-'&% aujnurd’hui tout Ìe. 
» Ceatre de l'Armdée s'y trouvoit raiTembié, lorsque dans cette pofition l'Ennemi eft venu 
» nous yattaquer de bon martin. Nous l'avions prévu. La première attaque a éié foutenuê 
» par le Corps de Grenier & la Divifion de Grand- Jean. Comme le Plan du Général en 
» chef éroit de tourner l'Ennemi fur fes flancs , il fit lentemene réplier fon Centre, 'jus- 
» qu'au moment qu'il pouvoit compter , que les différentes Divifions étoient renduës à 
» leur defiination. Toutes manoeuvrèrent fi bien, qu’à ta fois PPanemi fe trouva pris 
» fur les flancs & à dos.’ Sa perte doit avoir été très-confidérable. Jusqu'à ce mo- 
„ment il a éeé conduat ici 6, mille Prifonriers , parmi lesquels fe trouvent deux Géné- 
> raux, 200. Caiffons &c. L'Ennemi eft en pleine retraite ; il ne lui fera plus poiibie de dé- 
» fendre l'An7. ” Aces informations des Avis de Munich ajoutent, que l'Arclriduc Jean, 
fous lezuel le Général de Lauër commandoit dans cette Action, a couru lui même le plus grand 
tisque d'rre fait Prifonnier, fe trouvant avec les Troupes, cernées presque de toutes parts; 
Mais qu'il s'eft fait jour à la tête d'un Régiment de Cavalerie, qui a peréé la Ligne ennemie à 
ups de fabre. Les mêmes Avis concourent à repréfenter cette affaire comme un flraragdme, 
ins lequcl-l'Armée Autrichienne a donné par fon trop d’ardeur, de facon à remplir perfaite- 
hent l'attente, que le Géuéral Moreau en avoit pu concevoir. ** La journée d'hiër Cv est-il 
» dit) a é&:é pen henreufe pour les dutrichiens, Le Général Moreau avoir Fait- une reuraite 
» fimulée de /fuag Fur Hohenlinden: San Armdte y prit une pofition couverte dans les B ós, 
qui bordent les Déûlés. A 7. heures du matin, V'Armée Impériale s'avanga par ces mies 
» Dénlés entre les Boris, hardiment % réfoluë, jusques près de Mohenlinden. A limprovite 
” fes Colonnes. qui crovoient n'avoir affaire qu'à un Ennemi en retraite, fe virent arraguges 
» de tous les côrés: Les Corps les plus expofés farent faits:Prifonniers. Cette nuit à-1. heure 
' da matin, il en cft arrivé ici tois-mille, qui onr corittinué aufî-tôt leur route pour VERT is 
n borg: Ils vont Crre fuivis d'un nombre d'autres. ‘Frois on quatre Géndraarr font ronihés 
» entre les mains des Frunpoiss fCavoir, Ile Général Impérial Prince de Ligne, ° les Géné- 
» raux Palatins- Bavsrois, de Riva « de Roi, deux Officiers de beancoup de bravoure. L'on 
> porte à 93. le nombre des Canons, pris par les Vainqueurs. ®” Le Général Richepanf-. a 
Principalement contribug à remporter cet avantage fignalé; & l'on affure. qu”1l a wé de fa 
Prapre main un Oflicier fupérieur ennemi à }a tête de fón Régiment. La Bataille a dart toute 
là journée au niilieu de la neige; & le Général Aforeau fe trouva à cheval depuis 7. heures-dur 
Matin jusqu'à, 8. heures du ‘foir, Lon ne fcauroit évaluer encore la perte, on'ont fait: laa 
‘rangois; mats Vón peut en juger en gros par la réfiftance opinjâtre , vu'ont faite lee tmpé- 
Fianx , quorqu'iis fe crouvaffent furpris & attaavés en des endroits , où ils-n'ar endoient paint: 
'Eanemi: En comptant enfemble les tués, bleffés, & égarés, ile ira au moins à 5. mille Hams 
Mes. Le nombre de leurs bieffés cft fil canfidgrable, qu'on ne garde ici que cenx.qui le fonc 
Plus dingereufement: Les autres font transpoercés plus loin, Ea nuic derniere-tous les Chi- 
Wergiens dz la Ville ont été. mis ea reauilition , pour panfer les bleflés Autrichiens. Encors 
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tourt hoiileiterrivé mille Prifonniers: Ceux qui éroientici dela veille, ont continu teur MAT” 


che far Stuttgard, Comune le iemseitextrêmement froid, humide, & mal -fain , tout le MOF 
Tauff.e, mais Sur-tout les malheureux bieffés, dont l'on ne fgaurvit confidérerles tou Tranceëy 
ans en Gtrevivementému. Cette Campagne d'Hyver fera accompagnée des plus grandes diftict” 
és daar un Pays, où les Chemins foar affrcux en cette Saifon, & dans des Contrées remplieS sf 
Ne tagnes X de bois, où à peine des Voyageurs peuvent paffer. Enfuste, an-delà de 1477? 
les Autrichiens ont coupé le terrein par des Retranchemens multipliës. On ne fgartdoncs ĳ 
Gér ra! Bforeuu jugera, qu’ilfoitde fa prudence d'expofer les Troupes aux chances muiiplië&s} 
qu'offie, dans de telles circonftaacess l2 fort de ia Guerre. Jusqu'à préfent l'on n'appref 
poinr, que les Frangois aient tenré, en aucun endroit, de paffer la Rivrère. *’ fn 

…, Le Quartier - Général du Corps-d'Armée, aux ordres du Général de Ste. Suzanné, id 
arrivé tc hier; mais ce Général lui- meme ne s°y trouve point. On lattead cependant, fous 
peu, de Strasbourg, à fon Corps, qui, transporté de la Meute-Souabe en Bavière, a contfl 
bug en particulier à repoufler vers les environs de Ratisbonne le Corps du Général de Alen! 
Ce dernier avoir fait uoe courfe au(û raride qu’heureufe jusqu'au coeur de la Bavière: LO 
porte à près de 2. mille le nombre des Prifonniers, que les Impériaux ont Faits à cette oct, 
fion fur les Frangois.”” (Mous renvorons les Nouwelles d’ Augsbourg jusqu'au 9. Décembres' 
Plufieurs Avisdel' Empire ‚concernant lesoptrattonsdu Glnéral Klenau,dfOrdinaireprochat®e 

EXTRAIT d'une Lettre de STRASBOURG du 13. Dicembre, (reguë par Cologuc. ) i 

On avoit répandu, il y a quelgues jours, la Nouvelle invraifemblable, quc le Génér? 
Brune avait conclu un nouvel Armittice avec l' Armée Autrichienne en Lralies On citoit àl'4P: 
pui de cette Nouvelle une Lectre particulière de Chemberv du 5. de ce mois, qui annoncoit | 
paffage d'un Courier, porteur des conditions de la nouvelle Suspenfion-d’Armes ; mais 0, 
fgait maintenant, que ce Courier portoit à Paris le Rapport des premières opérations de VAF 
mée d'lralie. — Enattendant que nous foyons inftruits de ces opGrations, une Lettre du Qua” 
tier- Général de l'Armée du Rhin, en date du 19. Frimuire ou to. Décembre, arrivée en € 
moment, nous donne les Nouvelles les plus favvrables fur la fuite des opérations de cetre der” 
nière Armée. * Le rz. Frimaire ou 8. Décembre, (vett-il dit, ) le Général Moreau fit fairé 
une fantfe sttaque dans les environs de Mublidvrf par la gauche de l’Armée. On préfumoit 
d'abord , que le paffage de WZnn s’ettetueroit Fur ce point, comme étantle plus facile; & 2 
‚ quantité de Pontons, que l'on avoit vu filer de ce cò:é, ne faifoit que confirmer cette idéé: 
‚… Mais, après avoir commencé cette attaaue, l'Aile gauche ft tout-à-coup un mouvemel: 
„ rétrograde, pour fuivre fe Centre de Armée, qui fe portoit vers Rofenheim & Kufffteins 
„, eù la Drvifion du Général Gudin, faifant pare du Corpsdu Lieutenant- Général Lecourbé? 

fe tronvoit en pofition. Ce fut entre ces deux endroits qu'une partie de l'Aruge paffa €f 
effet 1'4nau fans beaucoup d'oppofition. L'Ennemi, qui s’ctoit porté en Forces du côté dé 
lafferbourg & de Mubldorf , pour s'oppofer aux tentatives de l'Aile gauche, fut trompé 
par cette habile manoeuvre du Général Moreau. lier, 18. Frimaire ou 9. Décembre 
„‚ refte de Armée a effectué le paflage de l°luu: Elie te trouve maintenant réunie fur la rivé 
„, droite de cette Rivière; &, comme l'Ennemi fait marcher beaucoup de Troupes à fa reB 
… contre, ou s’attend pour demain à une Affaire déciiive. * 

‚, On n'a encore aucuns rapports certains fur différents Combats, livrés par l'Armée dé$ 
G:ifans: Toutes les Nouveilcs, qu'on recoit à cet égard, font fi contradi&oires, que Von ne 
fcauroit affeoir fon jugement fur aucune d'elles. ” 

De Leyvr, le 22, Dicembre. Les Nouvelles de VE mPtreE, qui viennent d'arrivers 
confirment le psffage de lun par l'Armée Frangoife du Rhin dans la journée du 9. Dé- 
cembre. Le Général Merctand, nouveau Commandant d'Augsbourg, a regu dans cetté 
Ville, le 1r. de ce mois au foir, & pub!ié le lendemain la Pièce fuivante. 

ORDRE DU Jour de l'Arrée du Rhin du ig Primaire an 9. (ro. Décembre 13co. ) 

, Le Göndrul én chef Marcau annonce à PArmée du Rhin, gue le paffuge de FInn seft effér 
Bid hier près de Nen-Peurn par U dile droite aux ordres du Lieutenant-Général Lecourbes 
foutenr& par nne partie du Centre. L'Ennemi, gui d'aborda fait quelgue réfilance, a Ctéré- 
pou@fl ar-deld dr Rofenheim avec perte. Les bord: de Inn font Forts par lu Nature; mais is 
étoient eacrre Fortifiës far Arts & ils éroient garnis d'une nombreufe Artillerie. Dans 185 
dnnaies Alilltaires, ils unt toujours éd vegardds corine Ua des plus forts Boulevards de l'Au- 
triche: Alais rien n°efl capuble d'urrdter la marche triomfphante de Pifrmée du Rhin. Les en 
treprifes les Dlus difficiles ne fe prefentent.à elle, que pour augmenter le nombre de fes Vilot- 
res. C'efò elle gu appartient la nouvelle gloire d'uvoir dtEla première Armée Francoife, U 
git franchter f.rmidarle Boulevard: Elle termimera fes exploits immorrels dans L'intéricut 
des Etnt: de U Eunemi de la Republigue, en de forpant d'accepter enfin une Paix, guele Gott: 
werneme:t Frengeis ne ceffe de lui ofrin. * (Signé) ‘ DessoOLLES. 
eee ane a En a en de vm end 

A LE YDE, au Bureau des NouvaLLEs PoLIT1iQUESs 

aar ABrRABAM Brus sé, le Jexze. 
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